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17 janvier 2021 – Deuxième dimanche B 
  

Homélie : 'Parle Seigneur, ton serviteur écoute'. Le jeune Samuel répond à l'appel du 
Seigneur après qu'Eli ait compris que l'appel vient de Dieu. Samuel ne laissera pas les 

paroles du Seigneur sans effet. Ecouter c'est à la fois obéir, apprendre et comprendre. 

Il s'agit donc d'aiguiser notre écoute, de l'intérioriser et de la rendre efficace. C'est 

pourquoi une fois par semaine nous célébrons le mystère de la Pâque du Christ. C'est 

le jour où nous célébrons le Vivant, le jour où l'on se purifie du vieux levain pour être 

une pâte nouvelle (1 Cor 5,7). Deux des disciples de Jean-Baptiste suivent le Christ 
après cette déclaration 'Voici l'Agneau de Dieu'. Désormais ils vont suivre les pas de 

Jésus-Christ. André et Simon sont les premiers à faire la démarche. Jésus va donner un 

nouveau nom à Simon : 'Tu es Simon, fils de Jean ; tu t'appelleras Képhas' ce qui veut 

dire : Pierre. Le destin de Pierre est scellé dès le premier moment où il se met à la suite 

de Jésus. Les disciples vont former le premier cercle autour de Jésus. Ils seront les 
continuateurs de l'annonce de l'Evangile. Jésus désire un groupe autour de lui. S'il est 

le maître, il ne veut pas être la seule référence. Il sait que son destin est fragile. Il 

connaîtra rapidement la contradiction de la part des docteurs de la loi. Il doit donc 

constituer un groupe autour de lui. Ce sera celui des 12 apôtres. Ils sont au service du 

Christ et poursuivront l'œuvre entreprise. L'Evangile sera porté dans les diverses parties 

du monde. Pourtant, nous le savons, cette parole de paix, d'amour, de tolérance et de 
rencontre est constamment contrecarrée par des mouvements hostiles. Et à chaque 

époque, il faut reprendre le chemin d'espérance et de paix de l'Evangile, il faut continuer 

de proclamer l'importance de la paix, la sauvegarde de notre planète, la nécessité de 

vivre en fraternité. Tout cela fait partie du message évangélique. Aujourd'hui chacun, 

chacune, nous sommes interpellés par le Seigneur qui nous invite à nous engager, à 

prendre notre part afin d'alléger les poids des personnes qui souffrent de la pandémie 
ou des interrogations qu'elle provoque. Nous sommes invités à vivre le moment présent, 

c'est celui qui nous est offert en permanence. En effet tout au long de notre vie, le Christ 

nous appelle. Cela commence par notre baptême où nous sommes devenus membre de 

la communauté chrétienne. Aujourd'hui il continue de nous appeler mais sommes-nous 

disponibles pour entendre sa voix ? Si nous sommes indignes de notre baptême, le 
Seigneur nous appelle au repentir et au retour vers lui qui ne cesse de nous donner sa 

miséricorde. Si nous nous efforçons d'accomplir notre vocation dans le monde quelle 

qu'elle soit, il nous donne sa grâce tant que la vie nous est accordée. N'oublions pas que 

tout appel nécessite une adhésion et une transformation dans notre vie. Abraham fut 

appelé à quitter sa maison, Pierre ses filets, Matthieu son bureau de douane, Elisée sa 

ferme, Nathanaël, sa retraite. Nous sommes tous en train de répondre à un appel et de 
quitter une chose pour une autre. Notre vie est sans cesse marquée par des changements, 

de nouvelles orientations ou de nouvelles opportunités pour notre travail ou notre vie 

familiale. Le Seigneur disait à ses disciples, 'le Fils de l'homme n'a pas de lieu où 

reposer sa tête'. Il indiquait ainsi que nos chemins de vie sont souvent perturbés et 

doivent se repositionner ou se réadapter selon les circonstances. Nous sommes tous en 

train de répondre à un appel et de quitter une chose pour une autre. C'est la réalité de 
nos vies. En même temps c'est toujours la Parole de Dieu qui nous guide et nous permet 



d'avancer sur notre route. Elle balise nos efforts, nos interrogations, nos réponses, nos 

engagements. Le Christ nous appelle maintes fois à la fois pour nous justifier, pour 
nous faire avancer, pour nous sanctifier. L'appel est constamment présent dans nos vies 

mais nous ne savons pas toujours le discerner. C'est pourquoi nous ne pouvons pas 

rester seul mais nous insérer dans une fraternité toujours plus puissante. Le pape nous 

l'a rappelé dans son encyclique : 'nous devons renforcer la fraternité des hommes par la 

culture du dialogue, la collaboration commune comme conduite, la connaissance 

réciproque comme méthode et critère'. C'est ainsi que nous serons chacun et chacune 
capable de répondre à l'interpellation de Dieu : Veux-tu être mon disciple et construire 

la paix et la concorde. Aujourd'hui ce cri demeure notamment chez les délaissés, les 

pauvres et les déshérités de notre terre. L'appel se fait chaque jour plus fort car la misère 

dénature notre terre. Nous sommes appelés à construire ce nouveau monde qui tarde à 

s'élaborer, mais en même temps, nous devons garder l'espérance et poursuivre notre 

engagement pour un monde juste et pacifique tel que nous le rappelle sans cesse les 

Béatitudes.  

  

  

   

  

  


